
 
4 photos de Noël : les mages 

 
« Jésus naquit à Bethléhem en Judée, à l'époque du roi Hérode. Or, des mages venus d'Orient 
arrivèrent à Jérusalem 2 et dirent : « Où est le roi des Juifs qui vient de naître ? En effet, nous avons vu 
son étoile en Orient et nous sommes venus pour l'adorer. » Matthieu 2 : 1-2 
 
Et si nous nous intéressions aux mages, qui ne sont ni trois, ni des rois. Ce n’est pas parce qu’il y a 3 
cadeaux qu’ils sont forcément 3 ! On retrouve ce récit dans Matt 2.  
 
De qui s’agit-il ? Dans l’Ancien Testament, les mages sont associés aux chaldéens, aux magiciens et 
ceux, dont nous avons connaissance dans le livre de Daniel, viennent de Mésopotamie et de 
Babylone.  
Qu’est-ce que des mages ? Il s’agit de personnes qui frôlent la ligne rouge entre l’astronomie et 
l’astrologie. Ils lisent et examinent les astres et les étoiles, certains s’arrêtent à des conclusions 
physiques par rapport aux principes physiques qu’ils retrouvent dans l’univers, pour d’autres, ils 
construisent une philosophie de vie là-dessus et tendent davantage vers l’astrologie. Au minimum, 
c’est compréhensible, au pire, c’est répréhensible ! 
 
N’y a-t-il pas une erreur de casting ? 
Dieu se sert des mages. Eh oui ! Dans l’Ancient Testament, l’astrologie n’est pas tolérée, mais ici dans 
ce texte, Matthieu ne condamne ni n’approuve, mais il s’en sert pour communiquer au moins 3 
idées. 
 
Idée 1 : Matthieu fait une comparaison entre ces mages et les Juifs. Le texte nous dit qu’ils avaient vu 
une étoile en Orient qui est l’étoile du Roi des Juifs. Comment ont-ils compris cela ? Je n’en sais rien, 
le texte ne nous dit rien. Peut-être qu’ils venaient d’Orient, vraisemblablement de cette région de 
Babylone, car c’est là qu’on retrouvait la plupart des mages qui étaient versés dans ces mystères. Et 
en Babylone il y avait plein de Juifs, une communauté importante composée de ceux qui ne voulaient 
pas revenir d’exil.  



Ils avaient leurs écrits et peut être que les mages étaient au courant de ces écrits et de leur contenu. 
Les mages avaient l’habitude de lier des grands événements historiques avec les astres et ils étaient 
vraisemblablement au courant de celui qui devait venir, ce roi des Juifs.  
Or à un moment donné, ils ont vu son étoile. Comment comprendre cela ? Je n’en sais rien. Mais il 
me semble que lorsque les hommes cherchent la vérité, Dieu peut se servir des moyens dont ils 
disposent et dans lesquels ils portent crédit pour leur parler et les conduire vers la vérité. Il peut 
même utiliser des ânes qui parlent et je ne parle pas forcément de moi !  
En tout cas cette étoile, que je crois divinement pourvu, dans le contexte de leur culture et de leur 
pratique a été suffisante pour que ces mages quittent l’orient et viennent jusqu’à Jérusalem. 
Extraordinaire ! Si on lit l’ensemble du récit, on se rend compte que l’ensemble des préparatifs et du 
voyage dure environ 2 ans parce que Hérode a fait tuer tous les enfants de moins de 2 ans. Pendant 
toute cette période et après avoir vu cette étoile, c’était suffisant pour qu’ils se rendent jusqu’en 
Palestine, jusqu’à Jérusalem.  
Par contre quand ils arrivent, ils vont voir le Roi Hérode. Il est troublé. Il rassemble tous les 
sacrificateurs et tous les scribes pour demander où devait naître le Christ, le Messie. Hérode savait 
que le Messie devait arriver. Les scribes et les pharisiens le savaient également. Ils ne sont pas 
étonnés de la question, au contraire. Hérode, les scribes et les sacrificateurs avaient les écritures et 
ils étaient totalement indifférents. Ces mages, ces païens en Orient ont vu une étoile et c’était 
suffisant pour qu’ils fassent un long voyage et viennent à Jérusalem pour savoir où est le roi des Juifs. 
Ça c’est la comparaison que fait Matthieu, une comparaison entre la soif de vérité de ces païens et 
l’indifférence même des plus religieux dans le pays. 
 
Idée 2 : Matthieu souligne la question posée : Où est le roi des juifs qui vient de naître ? Ils n’ont pas 
demandé ou est celui qui deviendra le roi des Juifs ? Non, ils demandent celui qui est le roi des Juifs 
qui vient de naître. Dans la compréhension des mages, son statut de roi existe bien avant sa 
naissance. Ils ont entamé un long voyage bien avant la naissance de Jésus. Plus tard à la fin de ce 
même évangile, nous avons un autre païen, pas du même gabarit, qui, malgré les protestations des 
chefs religieux, fait clouer un écriteau au-dessus de la croix de Jésus qui dit « Celui-ci est le roi des 
Juifs ». Ce sont les païens qui l’affirment, d’abord des mages puis un Romain alors que les Juifs sont 
indifférents ou plutôt opposés et inquiets. 
 
Idée 3 : un détail important. Quand on lit cette histoire, on pense que c’est fabuleux d’être conduit 
par une étoile de puis l’Orient jusqu’à Jérusalem puis jusqu’à Bethléem. Mais le texte ne dit pas ça. Si 
l’étoile les avait précédés depuis l’orient jusqu’au lieu de naissance de Jésus pourquoi cette étoile ne 
les a-t-elle pas conduits tout de suite à Bethléem ? C’est là que Jésus est né ! Pourquoi vont-ils 
d’abord à Jérusalem ? Est-ce que c’est l’étoile qui les conduit jusqu‘à Jérusalem ? Le texte ne le dit 
pas.  
Au contraire, le texte nous dit : « Nous avons vu son étoile en orient, nous l’avons vu là » mais ils ne 
disent absolument pas que cette étoile les a conduits. Pourquoi sont-ils arrivés à Jérusalem ? Parce 
qu’ils savaient que le roi des Juifs allait naître en Palestine. Mais où en Palestine ? Dans la capitale à 
Jérusalem. C’est à Jérusalem que doit naître un roi, que l’on doit chercher un roi. Ils se rendent donc 
à Jérusalem. Et là, qu’est-ce qu’ils font ? Ils vont s’adresser au roi Hérode et ils lui posent la question.  
Et de par l’intervention d’Hérode, des scribes et du souverain sacrificateur, les mages découvrent que 
ce n’est pas à Jérusalem, mais à Bethléem que le roi doit naître. Ils quittent alors Hérode (v9), l’étoile 
les précède. Maintenant dans cette nouvelle étape, l’étoile est là et les conduit jusqu’à Bethléem.  
Tout ce texte nous laisse entrevoir une démarche de foi ferme et durable de la part de ces mages. Ils 
ont vu son étoile en Orient, ils ont compris que cette étoile annoncée divinement inspiré la naissance 
du roi des Juifs et depuis cette vision de l’étoile, ils partent vers Jérusalem.  
 
C’est la photo d’une foi ferme durable de la part de ces païens. Vous et moi, nous n’avons pas vu une 
étoile et nous n’avons pas traversé de nombreuses contrées. Nous, nous avons vu celui qui a dit « je 



suis la lumière du monde ». A plus forte raison, combien notre foi devrait être ferme et durable et 
inébranlable. Noël, c’est une démarche de foi. 


